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Monsieur le Ministre, 
 
Compte tenu du peu de temps imparti, mon intervention se limitera à  quelques suggestions 
sur l’esprit dans lequel notre groupe souhaite voir travailler la prochaine Présidence 
française de l’Union Européenne. 
S’il fallait résumer mon propos le maître mot serait de « Mettre les citoyens au cœur de la 
Présidence », c’est à dire, et de façon très synthétique : 

 
Sur le plan de la citoyenneté : 
Assurer une représentation des Français de l’étranger aux élections européennes. Ce 
point nous semble d’autant plus actuel que nous risquons de nous voir radiés des listes 
électorales en France dès lors que nous aurons des députés des Français de l’étranger. 
 
Sur le plan de la couverture sociale : 
Garantir une meilleure information sur nos droits : 
en matière d’accès à la santé,  
en matière d’assurance chômage, d’assurance vieillesse. 
en matière de droit de la famille. 
 
Sur le plan de l’accès aux services publics :  
Préserver et améliorer notre réseau consulaire après la révision générale des politiques 
publiques qui prévoit notamment une réduction sensible des emplois de fonctionnaires 
alors que la tâche des agents consulaires s’alourdit toujours plus. 
Par ailleurs en dehors de l’Union Européenne il nous semble qu’une coopération 
consulaire avec les autres membres de l’UE  pourrait apporter des solutions 
intéressantes, qu’en sera-t-il aussi de l’aide à l’expansion économique, des visas 
Schengen ? 
 
Sur le plan de notre politique culturelle : 
Assurer aux familles une scolarisation de leurs enfants accessible à tous et en 
adéquation avec les enjeux de l’intégration européenne, notamment en matière 
d’apprentissage des langues.  
 

Dans tous ces domaines nous aimerions que les usagers et les citoyens que nous sommes, 
soient plus directement impliqués ou du moins consultés. 
 
L’Europe demeure encore pour beaucoup de nos concitoyens expatriés (la moitié réside 
dans l’espace de l’Union) une entité floue et lointaine. Une meilleure lisibilité et surtout le 
sentiment d’être pleinement associé à sa construction seraient de notre point de vue le gage 
d’une plus forte adhésion. 
 


